
Genolin Claude François.Soldat de l’empire. 

Né à Montanges le 3.08.1787, fils de Louis Joseph et de Marie Rose Berrod dit Bussiod. 

 

Soldat au service de l’empire.  

Sert comme chasseur au 16° régiment d’infanterie légère de l’armée d’Espagne sous le numéro matricule 7414. 

 

19 février 1810 : Lettre de soldat. 

 

Lettre de Claude François Genolin qui écrit de Limoges à sa mère Marie Rose Berrod, cultivatrice à Montanges : 

 

« Ma chère mère.  

Je suis arrivé ici le 16 en bonne santé, nous y sommes jusqu’à nouvel ordre, que nous partirons pour l’Espagne. Je suis dans un bon 

logement, mieux que j’en étais. 

 L’on dépense beaucoup en route, le vin se vend jusqu’à 15 sols, le pain 6 sols ce qui fait que j’ai été obligé d’emprunter, si vous 

pouviez m’envoyer quelque argent, je vous prierai de le faire de suite, j’aurai le temps de le recevoir ici, y étant encore pour 

quelques temps.  

Je voudrai l’avoir reçu pour continuer ma route, vous pourrez adresser votre lettre et l’argent chez le bourgeois où je suis logé, 

c’est lui qui m’écrit cette lettre (Mr Lacroix aîné, négociant).  

Avez-vous reçu, ma chère mère, la lettre que je vous ai écrite à mon départ de Macon ?  

Soyez tranquille sur mon compte, il faut espérer que tout ira bien, faites-moi savoir les nouvelles du pays et si mon cousin écrit et 

si toute la famille va bien.  

Faites-leur à tous mes amitiés et donnez-moi de leur nouvelle.  

Je finis en vous embrassant ma chère mère, je suis pour la vie votre soumis fils. » 

 

Décédé en Espagne à Tarifa suite à un coup de feu le 29.12.1811. 

 

Armée d’Espagne.  

 

16° Régiment d’infanterie légère. Extrait du Registre des décès 

Le dit Genolin Claude, chasseur sous le N° 7414 du Registre Matricule est décédé par suite de coup de feu reçu à Tarifa le 29 décembre. 



Ce militaire était natif de Montange, département de l’Ain, fils de 

Louis Joseph et de Rose. 

En fait de quoi nous avons dressé le présent acte que nous avons signé 

avec trois témoins. 

 

 

 

 

Acte de décès transcrit en Mairie de Montange le 20.06.1813 

par le maire Joseph Mermet. 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


